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Jean-Paul Nozière
CAMP PARADIS

Dans un pays d’Afrique, Boris, 14 ans, orphelin d’un père 
trafi quant de drogue, est confi é aux bons soins de Ma et 
Pa, qui tiennent un refuge pour enfants et adolescents : le 
Camp Paradis. Un nom qui sonne comme une promesse, au 
milieu de nulle part, entre la brousse et la forêt. Pour Boris, 
chaque nouvel arrivant au Camp Paradis est un mystère 
à déchiffrer : Fatouma, Victoire, Serge, Djodjo... Tous des 
« éclopés de la vie », fuyant leur passé et s’efforçant de 
cacher leurs meurtrissures. Et pendant que chacun tente de se 
reconstruire, sous la protection de Ma et Pa, les rumeurs de la 
guerre civile grondent au loin, menaçant ce fragile équilibre...

“ Deux 
récits lus dans 
la presse, 
en avril 2011, 
ont été 

déclencheur. D’abord, 
l’histoire terri� ante de deux 
enfants soldats de 13 ans, 
au Rwanda, Yaoundé 
Mulamba et Serge Amisi. 
Puis, une histoire plus 
“drôle” survenue dans une 
autre partie de l’Afrique : 
un avion bourré de millions 
de dollars emportait le 
trésor volé d’un président 
déchu. Ces deux lectures 
m’ont transporté Camp 
Paradis. ”
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Il s’est tourné vers moi. Au mess, je m’asseyais tou-

jours entre lui et papa. Il a posé sa main droite sur ma 

tête, m’a ébouriffé les cheveux.

– J’aime trop Boris pour qu’il finisse comme nous. 

Et, Youri, tu sais parfaitement quel destin nous pend 

au nez. C’est notre choix, mais as-tu le droit d’imposer 

le même à la mascotte de la base ? Un gamin. 

Il a souri en disant « la mascotte » et grimacé en pro-

nonçant « gamin ». 

Le lendemain de cette discussion, le capitaine Nico-

laï Ioussov m’attendait près de son camion, un Dodge 

couleur sang. 

– Monte, Boris, je t’emmène loin d’ici.

– Où est papa ? 

– En mission. Un chargement à parachuter quelque 

part dans le désert. Une tonne de fric en perspective. Il 

reviendra te chercher, là où je te conduis, quand nous 

en aurons terminé avec tout ce bazar. Il m’a donné son 

accord pour que je te mette à l’abri. 

Et voilà pourquoi, après dix jours de route, le Dodge 

s’est présenté devant le panneau : 

IcI commence le camp paradIs . 
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